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à d'hui, je le considèrerai comme philosophe et théologien.
Lesp ples barbares envahissent l'empire romain, brûlent
les biblothèques et réduisent en cendres les monuments.

Un- La vie intellectuelle se renferme dans le sein de lEglise,
s ne mais malheureusement les guerres intestines occasionnées
ous par le démembrement de l'empire de Charlemagne, avaient
un plongé la société dans l'ignorance. Ce n'était pas chose facile

fes- que de relever la science, il fallait avoir une vaste intelli-
ette gence et une méthode exacte et sûre. Saint Thomas possède
OT, l'une et l'autre; aussi son œuvre nous présente l'exposition
e la claire et précise de toutes les vérités, la réfutation de toutes
:)n- les erreurs. La doctrine du Docteur Angélique n'a pas cessé
des de faire autorié dans P'Eglise; elle est prise comme l'arbitre
:rer de toutes les disputes. Au concile de Trente, la somme théo-

logique était placée à côté de lEvangile. Les Papes et en
Dées particulier le glorieux Léon XIII ont encouragé l'étude de
t-ce saint Thomas. Pour faire face aux erreurs modernes, il faut
Ed- étudier sérieusement la religion et la philosophie: où pour-
der- rions-nous trouver un meilleur guide que saint Thomas ?
4..à. Voltaire, J. J. Rousseau et leur école ont voulu décrier la

ler- Scholastique dont le saint Docteur est la personnification la
oi plus pure; niais comme tous ces sophistes sont petits compa-

la rés à l'Ange de l'Ecole! "Allez tous à l'école de saint Thomas
de et vous qui êtes éblouis par le sophisme, et vous qui marchez
ces en hésitant dans le droit chemin, et en particulier vous,
. A chers confrères, qui allez bientôt choisir un état de vie, vous
qui aurez besoin de saint Thomas dans quelque position que
> la vous soyiez; il sera votre lumière et votre guide."
)ion A cette séance, la philosophie, l'éloquence et la musique
tous s'étaient donné la main comme trois aimables sours qu'elles
ap- sont et elles rivalisèrent à qui mieux mieux pour honorer le

r ne saint du jour. Sous la direction du Rév. A. Sauvé, P'Orphéon
B la nous donna un chœur délicieux, et la fanfare joua ses meil-
ins? leurs airs. Je dois mentionner aussi le morceau de violon
ng- exécuté par notre confrère, Théodule Arbour, et fort applaudi
tare de tous.
ions Tous les élèves ainsi que messieurs les prêtres de la mai-
qui son assistaient à la séance. Nous avons eu aussi l'honneur et

rou- le plaisir d'avoir pour auditeurs le Rév. M. L. Turcot, curé
luoi de l'Ile Perrot, qui a fondé le prix de pli ilosophie, le Rév. M.
on à J. Graton, curé de Ste-Rose, le père Langevin, 0. M. I., le

Rév. M. J. Limoges, vicaire de Ste-Ro.se, le Rév. M. C.
de Rochon, ptre.

lent J. CaiiLiE L. 3DEMARTIGNY.
ient PROPOS DIVERS.
'ien' -Merci.-à notre poète. térésien pour son gracieux sonnet.
oti.n Nous apprécions trop une telle faveur pour n'en point dési-

rer le retour. Bis repetita placent.


